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pleines de vöritös, de dures vöritös, pas nouvelles assurement, mais

avec de nouvelles et solides demonstrations. II condamne netlement
toutes les nombreuses fortifications actuelles cle l'Europe — que
nous etions naguöre si pressös d'imiter. « Aucune d'entre elles,
» dit-il, n'est ä la hauteur des moyens d'attaque modernes; aucune,
» en cas de guerre, n'est assez forte pour rösister au feu. »

En effet, la puissance de l'attaque, surtout depuis l'entree. en

scene, des 1885-1880, cles explosifs d'öclatement et dela poudre sans
fumöe, surpas^e la rösistance de toutes les fortifications, soit de terre,
soit de muraille, soit de fer, y compris celle du « grand fort cuirassö »

tout röcent, de la fa' euse tourelle blindöe.
Toute cette grosse machinerie attachöe ä la glebe, avec ses

servants, doit etre remplacee, dit l'auteur, par un materiel mobile, propre

ä former un front cuirassö soit permanent, soit provisoire, soit
improvisö. La question de savoir quels sont les ölements de ce front
cuirassö, quels seront les calibres et les genres d'affüts blindes k

emp'oyer, quelles sont les meilleures conditions de construetion et
d'installation des tourelles restreintes formant le front de cuirasse-
ment, tout cela est donnö en dötail dans la seconde brochure sous
cinq chapitres aecomragnes d'excellentes planches.

Nous ne pouvons que recommander cette interessante publication
aux officiers studieux et amis de problemes sörieux en matiöre
d'organisation et d'emploi tactique des forces militaires.

Zur Psychologie des grossen Krieges, von C. von B.-K. —IT.
Ein Krieg ohne Chancen. — Vienne et Leipzig 1893. Wilhelm Brau-
muller. 1 vol. de 390 pages, avec 3 cartes.

Ce beau volume fait suite ä un premier du meme titre gönöral,
qui traita.it d'Arcole. Celui-ci s'oecupe de la campagne de 1806-1807,
notamment cle la bataille d'Iena. II est ödifie surles meilleures bases

fournies par 28 sources tant allemandes que frangaises, loyalement
indiquöes en töte de l'ouvrage, et parmi lesquelles nous remarquons
les livres connus du commandant frangais Foucart, du colonel prussien

v. Hcepfner, du comte York v. Wartenbourg, du colonel
autrichien Rheinländer, outre quelques oeuvres ou collections gönerales.

NOUVELLES ET CHRONIQUE

Un nouveau projet pour les cours de repötition alternatifs de corps
d'armee pour les annees 189a ä 99, est döposö au döpartement
militaire fedöral. Le voici:

1893, 2e corps, division 111 conlre division V.— 1894, 4e corps, division

IV conlre division VIII. 1er, 2e et 31' corps, ecoles de tir.— 1895,
1er corps contre le 3e corps, 4e öcoles de tir, — 1896, 2'" corps contre
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le 4a. — 1897,1er et 3e corps, cours de röpötition de bataillon et de

rögiment. — 1898, 2e et4e corps, cours de röpetition de bataillon et
regiment. — 1899,1er contre le 3e corps, etc.

D'apres ce projet, le nombre cles divisions röunies seraitle suivant:
1893 : 2.1894 : 2. 1895: 4.1896: 4. 1897 : —. 1898: —. 1899 : 4.
Nanti du projet ci-dessus modifiant les cours de repetition cle

l'infanterie pour 1894 et les annees suivantes par l'introduction de

cours de tir au nouveau fusil, le Conseil federal, par motifs
d'economie, a supprime ces cours de tir et n'a pas rösolu la-] question cle

savoir s'il y aurait ä l'avenir rögulierement des manceuvres de corps
d'armöe contre corps d'armee.

La landwehr ne serait pas appelöe ä des cours de repötition en 1894,
mais on appellerait aux cours de 1894 les douze classes de l'ölite.

La rotation s'ötablirait dös lors comme suit:
1er corps : Manceuvres ele corps d'armöe en 1895.
IIe corps (divisions III et V): cours de bataillon et cle regiment en

1895.

IIIe corps (divisions VI et VII): cours de bataillon et de regiment
en 1894, manceuvres de corps d'armee en 1896.

1V° corps (divisions IV et VIII): manceuvres de corps d'armöe en
1894, cours de bataillon et de regiment en 1896.

Une assemblee de delegues dela Sociötö suisse d'artillerie ötait con-
voquöe par le comitö central pour dimanche 5 novembre, ä IG '/' h-
du matin, ä l'hötel du St-Gothard, ä Zurich. Cette assemblöe s'est
oecupöe principalement des concours ä primes et de la fete de 1894.
Le comite central — on sait qu'il siege ä Bienne — annonce en outre
aux membres de la societe qu'il a regu deux nouvelles sections dans
la societe, celles de St-Gall et de St-Imier.

Le Conseil föderal a nommö instrueteurs d'infanterie de lro classe :

M. Franz de Werra, capitaine, djet ä Sion, promu en meme temps
au grade de major d'infanterie.

M. Thöodore Herrenschwand, capitaine d'ötat-major, de Morat, ä

Berne.
M. Fredöric CKgger, capitaine, de Roggwyll, ä Lucerne.

Berne. — Samedi 4 novembre, la compagnie de guides n° 9'
commandant 1er lieutenant Ad. Mercier, faisant aux environs de
Berne un exercice deservice de sürete, a recu, pendant ia manoeuvre,
Ja nouvelle inopinöe que le pont sur l'Aar ä Neubruck avait ötö
detruit par l'ennemi. La compagnie n'hösita pas, pour aecomplir sa
täche, ä passer la riviere ä la nage.

La traversee s'effectua rapidement et sans accident, ä une centaine
de metres en aval rlu pont.
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Uri. — Andermatt, 3 novembre. Le bataillon uranais de landwehr
n° 87 passe actuellement son cours cle röpötition ä Airolo; il ne
comprend guöre plus d'une centaine d'hommes. Cette troupe a
entrepris hier une excursion qui, en raison de la saison avancee,
presentait les plus graves difficultös.

Le bataillon 87 a gravi les cimes du Poncione-di-Laghetti et du
Pusmeda, hautes de 2528 et de 2618 metres, a franchi ie Sellapas
(2744 metres), est descendu dans l'Unteralpthal et est arrivö enfin
a Andermatt aprös 10 heures cle marche par la neige et le brouillard
II n'y a pas eu de trainard.

Vaud, — Samedi 4 novembre, les derniers honneurs ont ötö
pieusement rendus au capitaine Frangois-Charles-Emmanuel de
Gumoens qui vient de s'öteinclre ä Lausanne ä l'äge de 64 ans, apres
une longue maladie.

II appartenait ä une famille essentiellement militaire dont plusieurs
membres occuperent de hauts grades au service etranger. Citons
entre autres le göneral-brigadier Jacques-Francois de Gumoens
(1667-1729) qui se signala par sa bravoure ä Malplaquet; le colonel
Georges de Gumoens (1671-1737) qui prit part ä la bataiile dOude-
narde, oü sa belle conduite lui mörita Ls eloges du prince Eugene
de Savoie; le colonel Sigismond-Kmmanuel de Gumoens (1753-1798)
qui combattit contre les Franghs ä ia Neueneck et tut massaciö par
des dragons bernois, dans le dösordre de la retraite pres du pont de
Guminem; enfin mentionnons le colonel Emmauuel-Fredöric-Nicolas
de Gumoens (1790-1832) qui succomba en heros au siege d'Anvers.

Fidele aux traditions de sa race, Frangois-Charles-Emmanuel de
Gumoens, dont le pere avait servi dans l'armee anglaise, se vouait
aussi ä la carriere des armes; nö en 1829, il fit ses ötudes au College
cantonal de Lausanne, oü il se distinguait par son entrain aux exercices

militaires de cadet, surtout comme tambour et caporal; il entra,
sauf erreur, en 1846, au service de Naples, oü son fröre ainö, Aloys
de Gumoens, l'avait precede. On sait comment, aprös l'ömeute des
He et llle regiments suisses (6 et 7 juillet 1859J dont un changement
de drapeaux avait ötö loccasion, les capitulations militaires
conclues entre quelques cantons et le roi des Deux-Siciles prirent fiu.
L'infortunö monarque, mal conseillö par ses ministres, licencia ses
braves troupes pröcisement au moment oü l'armöe piemontaise se
preparait ä envahir ses Etats.

Le capitaine Emmanuel de Gumoens remplissait au lVe regiment
les fonctions de grand-juge; il eut en cette qualitö ä interroger les
soldats arrötes le 8 juillet et constata que plusieurs d'entre eux
etaient porteurs de pieces d'or etrangeres, indice certain des moyens
de corruption auxquels avaient eu recours les adversaires du roi de
Naples pour fomenter ia rebellion dans les rangs de la troupe.

Une lois le licenciement ordonnö, une partie des soldats des anciens
regiments suisses s'enrölerent dans l'armöe napolitaine et contribue-
rent ä la formation d'une brigade ötrangöre, placee sous le commandement

du gönöral von Mechel; ce fut le cas notamment du capitaine
Fevot, bien connu jadis ä Lausanne, et qui, apres une vie agitee,
mourut de la mort des braves au passage du Garagliano, le 3 novembre

1860. La plupart des Suisses au service de Naples, et avec eux
Emmanuel de Gumoens, revinrent dans leurpatrie. L'esprit chevale-
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resque clont les militaires suisses ont donnö tant de preuves devait
cependant survivre aux evenements döplorables dont les rues de
Naples avaient ötö le thöätre en juiliet 1859. Deux officiers vaudois,
le capitaine Emmanuel de Gumoens et le lieutenant Auguste de
Loriol, en apprenant les pörils que cour.ut le roi Frangois II, allerent
spontanement le rejoindre ä Gaete et mirent gratuitement leur
öpöe ä son service. Cot acte de dövouement ä une cause dösesperee
toucha profondement le jeune et inforlune monarque, qui röcom-
pensa ces deux olficiers en laisant porter leurs noms ä l'ordre du
jcur de l'armöe napolitaine, le 14 septembre 1860. Le brevet qui
constate cet ordre du jour est signö parle lieutenant general Casella,
dernier ministre de la guerre du dernier roi cles Deux-Siciles, et paile

marechal de camp Sigrist, commandant cle la place de Gaete.
B. v. M.

France. — La grande morale des brillantes fötes franco-russes
qui viennent de se terminer parait se resumer dans les deux telö-
grammes pacifiques ci-apres:

Toulon, 28 octobre. — Hier soir, au diner de la prefecture maritime,

M. Garnota portö le toast suivant:
« Apres les manifestalions si spontanees, si cordiales, si loyale-

ment pacifiques, auxquelles ont donnö lieu en Russie et en France,
les visites de Cronstadt et de Toulon, j'ai ä coeur de remercier la
marine russe et la marine frangaise, que je reunis dans un möme
souhait de bonheur, d'avoir dignement rempli leur noble mission en
servant de trait d'union aux sympathies des deux peuples.

» A ia santö que j'ai l'honneur de porter ä LL. MM. l'empereur
Alexandre et l'impöratrice de Rassie, je jcins un toast qui röpond
aux voeux de tous : A l'unite des deux grandes nations, et, par eile,
ä la paix du monde. »

Toulon, 27 octobre. — Au moment de son depart pouc Paris, M.
Carnot a regu de Ga .China, prös de St-Petersbourg, le telegramme
suivant de l'empereur de Russie :

« Au momeni oü l'escadre russe quitte la France, il me tient k
coeur de vous exprimer combien je suis touchö et reconnaissant de
Taccueil chaleureux et splendide que mes marins ont trouve partout
sur le sol frangais.

» Ces tömoignages de Sympathie, qui se sont manifestes avec tant
d'eloquence, seront un nouveau lien ajoute ä ceux qui unissent döjä
nos deux pays et contribueront, je l'espere, ä l'affermissement de la
paix generale, objet de nos efforts et de nos voeux les plus constants.»

Alexandre.
— Un interessant essai d'hivernage sera fait cet hiver, ä 3,000

metres d'altitude, clans les neiges du mont Cenis.
Lundi 25 septembre, un dötachement de troupes alpines, compose

de vingt-deux hommes du 3e groupe, s'est installe dans le cantonnement

sous le commandement du lieutenant Rochefrett^, du 976 de
ligne. Le poste, perpendiculaire au tunnel du mont Cenis, entre
Modane et Bardonneche, est situö ä une portöe de fusil de la fron*
tiöre, dans un col trös rigoureux.

Les approvisionnements sont achevös. Un lil telöphonique relie le
poste ä la Station de Modane.
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Espague. — Ce pays vient d'etre frappe de deux tristes occasions
de constater la terrible puissance des nouveaux explosifs : ä Santan-
der, le steamer Maehichaco chargö de caisses de dynamite a saute et
detruit en grande partie cette ville; on compte plus de deux mille victimes

; le lendemain ä Barcelone une bombe jetee du paradis au
parterre du grand thöätre, a tue 22 personnes, une autre bombe, tomböe
sur les genoux d'une dame, n'a pas eclate.

Russie. — Pour complöter la notice, publiöe dans notre numöro
de janvier dernier, sur l'äge des göneraux russes, nous traduisons du
Journal militaire russe le « Rasviedschik », n° 151, les indications ci-
aprös sur le nombre, la röpartition, etc., des göneraux actuels de
l'armöe russe:

Nombre total

y compris la reserve, les services administratifs et civils, les
ötablissements d'instruction, etc.

Göneraux 100
Gön.-lieut. 309
Gön.-major 755

Total 1,164
De ce nombre 40 gönöraux et 5 gön.-lieut. portent le titre de « gö-

nöral-aide de camp. »

Garde
Röpartition.

Generaux 13 13 18 6 16 24 6 — 4 3
Gön.-lieut. 18 9 77 32 60 69 22 — 7 15
Gön.-major 28 26 163 75 149 108 61 19 53 48

59 4» 258 113 225 201 92 19 61

Instruction recue.
Academie milit.

¦I
a
3

1 21

66 1 21

Gönöraux 21 — 9 4
Gön.-lieut. 104 4 29 19
Gön.-major 175 36 66 54

60 6 Au sujet de
133 20 19 on n'a pas de
283 122 renseignements.

300 40 104 77 476 148

Gönöraux
Gön.-lieutenant
Gön.-major

Partieipation
Participös

90
266
560

aux campagnes.
Blessös

12
27

142

Contusionnös
8

14
20

916 181 42
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Religion.

— sZ ü pst
S

—1

Gönöraux 75 21 3 1

Gön.-lieut. 232 53 19 1 4

Gön.-major 607 98 41 6 3

914 172 53 7 8

Gönöraux Gön.-lieut. Gön.-Major Total
Maries 89 276 656 1,021
Non mariös 11 33 99 143

Italie. — Le general Cosenz, chef d'ötat-major de l'armöe
italienne, est mis ä la retraite sur sa demande; il est remplacö par le
general Primerano, commandant le corps d'armee de Milan.

— Le concours international organise par leroi et la reine d'Italie,
en vue d'ameliorer le transport des blessös en temps de guerre,
vient de se terminer ä Rome.

Sur 64 coneurrents, 6 ont regu un prix en argent avec diplöme et
12 une mödaille. M. le Dr L. Frcelich, medecin chef de la division du
Gothard, ä Geneve, bien connu de nos lecteurs suisses, a regu un
prix de 2000 francs pour son brancard de montagne.

— La visite de la flotte britannique de l'amiral Seymour k Tarente
et ä la Spezzia et Taccueil enthousiaste qui lui a ötö fait par les autoritös

et les populations ont notablement aceru les bonnes relations
döjä existantes entre les gouvemements de Rome ct de Londres.

Etats-Unis. — La commission chargee d'ötudier la question
d'un nouveau fusil pour la marine conclut ä l'adoption d'un fusil de
bmm. C'est, croyons-nous, le plus petit calibre de fusil de guerre
admis jusqu'ä ce jour.

Le rapport contient des tables comparatives des rösultats obtenus
avec le Krag-Jorgensen de 7,5mm, röcemment adopte pour l'armöe et
le Mannlicher de 6,5mm. Ces chiffres montrent clairement la
superiorite balistique du petit calibre. Cette superiorite augmente en
raison inverse du diametre du calibre et la commission conclut ä

l'adoption du plus petit calibre possible.
D'apres le rapport les fusils de 5mm demandent un tel soin clans

le choix des materiaux et de la fabrication que le prix de revient est
excessif; le calibre de ömm est donc celui auquel la commission
s'arröte. — Le döpartement cle la marine va inviter les inventeurs
ä soumettre des modeles de Systeme de fermeture et de repötition
pour essais comparatifs. Le canon et la munition seront fournis par
les ateliers du gouvernement.

La döcision de la commission navale cause une certaine dissatis-
faction dans les cercles militaires, oü l'on voudrait faire adopter ä la
marine le fusil Krag-Jorgensen. L'opinion des experts militaires
semble ötre que le choc d'une balle cle 5 ou 6"un n'est pas süffisant
pour arreter une Charge de cavalerie et que par consöquent la supö-
riorite balistique du petit calibre n'est qu'apparente.
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